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Vois-tu ces vers luisants, mincollcs vm\ulca,
Toutes mouvantes?
l\c;;ardo, enfunt, briller lenres petites lucura,
Sur Vherb en-pleurs, |
Ty pnrcul les elochettes, :
L prés, les piquerettes, S
Et posent des paillettes ' :
Sur les 1obea dey fleurs,

Mais' coumnph 14-haut ces phnﬂtcs 8i belles;

Laisso ce ver dang Therbe, et vois ce monde ux cicux...

On lear donve des noms aussi lunineux: qu'elles

L2une est Véang, an front brillant et graciens ; ;

. Lautre, ¢'est Shm montrant argent de #on armre]

Ge sont.ley youx du goir; ;

Le snvant les uppcllc ou Saturne on \Icrcurc H
Te camr les n()mmo cwonr. s

Leur regard doux et tundrc nrguxtc Ia hrn;crc-
Mails ¢'est quo le soleil lonr privte sa lamiére,

Comme il les Tait pilir, des que nouy lo voyans

Dans ses habits de pourpre, aux franges de tayons "
Quand 1o Seigneur eut fiiit, comme un divin pocme,
A nir, In terre, les enux, les mondes tadieux, ‘

I Gerivit son num avee 1L soleil mame, .

bngnumro de l‘uu dn ;,mnd livre dLs cwux'

o Mais dcmnt 10 %mg wehr, quc 1o solul eat pﬂlel

i Sy rayons lhuntmynnts sont binnes comme 'opale:
uprcs do Vil de Dieu, quiest-ce que Pwil du Sour,

Lt qu un rcgurd do rou pms d'uu rcgnrd d'umour!

A1
CPres du e Jtimisetx sont d it

S Prnig qqua ont phigs ¢ 3ur sou trone vigourenx :

Tomg eos salet
Thes mw; ’mmmn

Te
Cu sont lvs dn nlLs Qlar quil zéme s paradis?

ux, tufant, vois cc‘.!&:pfu;\x"'c't’) ‘
it (L cm]wnc. I
Caomme le verduizant; de Vherbe 0 est eneor
L frais W--m‘. o

. L'une ezt da dear qui peache, ‘ . . .
Lautre un fei sur o bmm‘!l“‘ ’ K Lo
L'ung est Uétoile blunche
Liuutre, Vitoile d'or.

Datsse les

Aais gu'une feur et mmh.v au pied do ce grand chbne!

110 v Jes afeny quirévaient dans la plaine;

© 8n fenille en mdrmurant wm‘ le nous pnrh'- Teus.

11 connut lenrs enfunts; qui dansérent des roudes
Sots 03 ramenux tremblianty ; ;
Et, toujours jeune, il vit ceg douces tc:ea blonllcs , ' )
\\e des-chieveux blunca! :
La terre qui 1*- porie es '\.ua nucionne encore:
L terre est notre mdre i tons, et vit éelore

VO L'hommey les pussions, les hOH, draizzany rempliy,

1‘oiu-1m In pmmcn .m\m au jeune frout dcs ci\.ux. ’ ce

Semble lo premier moti*un cafant.

CAu 10m ¢ust un long fleuve: 41 court par maint vxllago, »

Lo premicre’ innoeence aupres du premier lis,
1/orgueil .mprc:‘ du paon, de Uniglon et ¢i chiéne. . ) )
Dang sou Seais vétement Dien In vit so Arapaot ' ERTE ;
Mals triste, elle sentlt gur son‘beau front de reino ‘ ‘
Rawper le premier viee et o premier serpent,

Mais ses siacles, vois-tu, no sont que,des secondes - L .

- Prés de-Péternité du Dxcu qui 11; vz mondes s

Car cest lui, le grand peintre et fe divin seulplour
Qui te tailla "le LJ(;hu et te pm"nu In tleur ;

Crest lui qui-eréa tout; ce qui rampn ou.g'6léve,
Flotte ou marche, etqui i, artiste glorienx,
Poindre un pronner sourive aux jeunes levres d'Eve,
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"Olrlll colte lm ublo wurce" clle n'm sur ln mousso,
. Bt anovoix douce

En Xong,cunt :

Tic hois changeant, . S . B
On Ia voit, ‘aohuuro ’ Dt
Tenter a56¢ my-:tcro
" Son promier pas sur terre, :
Avee gon pwd [ix ur;:un. ; ) L

1 pagse par les champs, pac les prda-de velours, . .
l‘ms dans ta ville encor so déroule et voyage: ., o fon
Glest h\, pnruu les crig qm bourdouneut toujours, :




